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Les néerlandophones de Bruxelles disent« niet» à la N-VA
INSTITUTIONNEL Les nationalistes sont les seuls à proposer llne cogestion de la Région par les Wallons et les Flamands

D iviseT les B7"U.l'ellois r C'est un nid
absolu!» Cette phrase de JefVan

Damme, chef de groupe SP.A à
Bruxelles, résume bien le mot d'ordre
dans les partis néerlandophones. La ré-
forme mise sur la table par Johan van
Den Driessche, leaderN -VAà la capitale,
dans Le &ir du 6 mai (création d'une
.ille-région l:ogérée par Flamands et
Wallons), ils n'en veulent pas !

Sur ce coup-là, la N-VA est isolée.
Pourtant, à Bruxelles, on sait que le com-
munautaire n'est jamais très loin: il ne
se passe pas une législature sans que le
débat sur la fusion des six zones de po-
lice, voulue par une majorité de néedan-
dophones mais sujet tabou chez les fran-
cophones, ne revienne sur la table. Ou,
sujet encore plus brillant, l'idée de fu-
sionner ou de réorganiser les com-
munes.

Pour autant. l'idée de demander aux
Bruxellois de choisir entre les modèles
flamands Olli wallons de sécurité sociale
et de fiscalité est imbuvable pour le VLD,
le CD&V, le SP.A et Groen, Le ministre
flamand en charge de Bruxelles, Sven
Gatz (VLD), ouvre le feu: « Cette idu de
la N- VA va à con tre-courant de ce qui se
passe dans la rWl.ité brurt!lloi,~e.Dans
unfa.ver sur deux, la langue parfie n'est

CC Nous prouvons tous
les jours que nous gérons»
Bianca D~baets (CD&V) est secré-
taire d'Etat à l'Egalité des chances
et à la Séçurité routière.
PartageZ-YQus la vision de la N-VA
pour Bruxelles?
Non. Je pense que la Région
a atteint un iige de maturi-
té : nous prouvons tous les
jours avec le gouvernement
que nous gérons les choses.
Le çhômage des jeunes ne
cesse de s'Dméliorer, par
exemple. Je constate que les
forces nationalistes essayent
de diviser les Bruxellois,
alors que nous vivons une

ni le français ni le nierlandais, Et la
N-v.:4 veutforœr les B~llois à choisir
entre les institutions flamandes et wal·
Lonnes? Je misaussi contre pOllT des rai"
wns éthiques: on ne peut pas diviser les
Bruxellois en le$ faisant choisir entn
deu:r systèmes. C'est une folie. celn ne
pe'lltpas marcha.»

Bruno De Lille, chef de groupe Groen à
la capitale, va un pas plus loin: pour lui,
t!' la gMtiD1! de Bnlflfelles est meille'l1re
quand elle estfaite paT de.sBru.ullois ».

« On lU' peut pra di'lJÎM!T IJ!1l

Brw.'el'oi. en le1lfllisant thoilli,.
entTt thux I1Ylltè1W!fJ » svt:N C;ATZ CVW)

Explications: «Prenez l'ell.$eignement,
géTé par lu Communautis. l'rcJp sou-
flent, CV! dernières n'écoutent pas asse%
les besoins de Bruxelles. »

Bien sûr, ces positionnements ne
veulent pas dire que les néerlando-
phones ne sont pas denrnndeurs d'une
simplification du système (que du
contraire). Certains, comme la secrétaire
d'Etat Bianca Debaets (CD&V), rêvent
d'une capitale calquée sur le modèle pa-
risien :«Il y a des arrondis&ements avee
de.~élm locaux qui ont des POU-tl(JiTS

prrxhes des gens. Et un super-bourg-

paix communautaire. Mo"
parti est plus dans une
logique de coopération.
Le CD&V s'est prononcé par le
passé en faveur d'un « confédéra-
lisme positif »...
l.ors de son dernier congrès national,
le CD&Va claireme"t dit qU'line
nouvelle réforme de /'Etat M'était pas
à l'ordre du jour. D·aif/eur!., la der·
nière réforme est encore très récente.

Bruxelles est encore en train d'organi-
ser son modèle d'allocations fami-
liales. Cela prend du temps. Tra-
voillans sur ce qui préoccupe les
Bruxellois: l'emploi, la mobilité •...
Mais ily a des choses à amëliorer
au niveau institutionnel?
Il faut rendre les structures infra-

bruxelloises plus pertor-

mC3tre, équitlfllent du ministre-pré-
sidmt bmrcllois. A l'échelle européenne,
les grandes llilles ont choisi ce modèle-là.
A Paris, les arrondissmnen.ts n'ont pas le
poowir de bloquer les dérisions impor-
tantes du grand Paris. »

Elle propose donc de transférer cer-
taines compétences locales vel"S la Ré-
gion (Iin~ci-COntre). L'intérêt? Eviter les
pertes de temps dues aux hlocages com·
munaux ou 10000ux.La centriste prend
l'exemple de son projet de plateforme
commune pour le.!!caméras de vidéQsur-
veillance. Trois ans après le lancement,
trois zones de police sur six n'y adhèrent
pas encore ...

Une idée approuvée par le VLD, qui
veut une Région «plus forte et plm per-
.fimmmte » par rapport aux communes.
A gauche, Groen et le SP.A embrayent.
«Aujourd'hui, la .fusion des communes
et des zonfJS de poliee fJStun tabou. pour-
tant ce nèst pas non plus bien de ne tou-
cher à rien, observe Bruno De Ulle, tout
en concédant qu'il n'a pas de solution mi-
racle. nyasansdouteun s!J3tè:memieux
adapté quel 'actuel. ".

A ce stade, une chose est sûre: le big
bang institutionnel façon N-VA, ce n'est
pas pour demain! •

ANN-CHARLOITE BER51PONT

mantes. Je suis sans daute
la seule femme politique
néerlandophone qui ne veut
pas une fusion des 19 com-
munes, Ces dernières ont
un rôle important il jouer.
Selon moi, il faudrait trans-
férer çertaines compétences
il la Région pour avoir plus
de cohérenl::e. Celles qui
déterminent le futur de
BruxeiJes; la mobilité,
l'lJrbanis~, la sécurité ...

Quand on voit le calvaire du plan de
stationnement... 1/ n'y Q pDS encore
d'uniformité et cela ne va pas. Quand
JoRégion annonce des grands tra-
vaux de mobilité, des communes
bloquent /a Région alors que tout le
monde sait qu'on doit avancer ...

A.·C.R.
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